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La biodiversité a trait à la variété et à l’abon-
dance des choses vivantes au sein d’un milieu 

ou du paysage terrestre. Un exemple que nous 
connaissons peut-être un peu mieux serait les 
parcelles de forêts anciennes, qui peuvent abriter 
des milieux végétaux et animaux très diversifiés. 
Certaines activités humaines entraînent des 
changements radicaux dans l’habitat, par exem-
ple : la récolte d’arbres, la subdivision des boisés; 
la construction de routes; les ensembles résiden-
tiels; la construction de lignes de transport 

d’électricité et autres projets commerciaux. 
Certains secteurs particuliers, comme les corri-
dors naturels le long des ruisseaux et des crêtes 
forestières ainsi que les régions boisées natu
relles de taille appréciable pour soutenir l’éven-
tail normal des espèces sauvages, se raréfient et 
leur perte a un effet négatif sur la santé générale 
du milieu forestier. Il s’agit de comprendre les 
effets des actions et l’importance des change-
ments en milieu forestier.

À une petite échelle, vous pouvez observer des 
effets négatifs dans votre propre boisé, comme  
la réduction de l’utilisation par la faune, les 
changements dans les espèces d’oiseaux qui le 
fréquentent ou le moins grand nombre de poissons 
dans les ruisseaux. Peut-être les types de plantes 
changent-ils? Tout cela peut être le résultat direct 
d’activités qui ont cours dans votre boisé, ou, 
plus vraisemblablement, de celles qui se déroulent 
sur les propriétés qui l’entourent. 

Que peut faire un propriétaire d’un boisé au 
Canada pour favoriser la diversité biologique 

Le moyen le plus efficace est probablement d’avoir 
un plan d’aménagement pour ce boisé. Un tel 
plan donne une bonne compréhension de ce qui 
se trouve dans votre boisé et détermine les carac-
téristiques uniques dont il faut tenir compte.

Les conditions varient considérablement d’un 
endroit à l’autre du pays sur les plans des espèces 
animales, du climat, des forêts et de l’activité 

Boisés et diversité biologique
Si vous possédez un terrain forestier, vous avez en partant, une influence sur la diversité 

biologique, connue aussi sous le nom de biodiversité. Selon les circonstances, cet effet 

peut être très limité, disons à l’intérieur de votre propre boisé, ou modéré, dans la partie 

forestière de votre région, autrement dit, à l’échelle du paysage; ou à plus grande échelle 

sur l’ensemble de votre région.



Ces renseignements ont été fournis par l’Initiative stratégique sur les boisés privés, un partenariat 
entre le Réseau canadien de forêts modèles et la Fédération canadienne des propriétaires de boisés. 
Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter les sites suivants : www.woodlotscanada.ca 
ou www.modelforest.net.
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humaine qu’on y retrouve. Cependant, générale-
ment, si vous portez attention à ce qui suit, vous 
ferez une contribution positive importante à la 
biodiversité.
 

Conservez et favorisez autant d’habitats 
différents que vous le pouvez (particulière-
ment les milieux humides et les habitats 
particuliers).

Conservez le couvert forestier naturel aussi 
vaste que possible et évitez de le morceler.

Incorporer des conifères dans les zones feuillues 
et des feuillus dans les zones de conifères pour 
y ajouter une certaine diversité. Procédez avec 
prudence. Vérifiez les types de forêts et leur 
composition dans les secteurs adjacents au sein 
du même écosystème.

Conservez des peuplements qui comportent 
plusieurs essences d’arbres là où cela est 
approprié.

Conservez et favorisez des peuplements qui 
comportent des arbres de plusieurs tailles  
et âges. 

Observez les espèces sauvages sur votre boisé 
et faites un peu de recherche sur celles que 
vous connaissez moins. Certaines peuvent 
avoir des besoins très particuliers en matière 
d’habitat.

Conservez certains chicots, débris de bois 
grossiers et espèces d’arbres qui sont importants 
pour la faune. Identifiez et marquez les arbres 
et les habitats particuliers pour la faune pour 
que les visiteurs occasionnels en reconnaissent 
l’importance.

Aménagez les chemins avec précaution pour 
prévenir l’érosion et pour éviter d’endommager 
l’habitat aquatique.
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Entrez en communication avec les ministères 
provinciaux responsables des forêts pour 
obtenir une plus grande aide technique. Il 
arrive souvent que des programmes et des 
groupes d’intérêt se concentrent sur ces habi-
tats et des renseignements importants, une 
aide technique et, parfois, financière sont 
disponibles.

Discutez avec d’autres propriétaires fonciers et 
avec des biologistes pour connaître la richesse 
et la diversité de votre boisé.

Votre boisé est une partie essentielle d’un paysage 
terrestre plus vaste et, à ce titre, contribue ou 
nuit à la santé de ce paysage. Vous pouvez faire 
plusieurs choses qui auront un impact positif au 
delà des limites de votre boisé. 

Vous pouvez collaborer à une opération de 
récolte avec votre voisin pour favoriser une 
récolte à cheval sur la limite de votre propriété 
plutôt que d’en suivre la ligne droite.

Vous pouvez partager la construction d’un 
chemin d’accès principal, plutôt que d’en 
construire un pour chaque propriété, pour  
que la forêt soit moins fragmentée. 

Vous pouvez protéger conjointement des 
éléments spécifiques qui chevauchent les 
limites des propriétés.

Vous pouvez travaillez de concert à accroître 
la participation d’autres propriétaires fonciers.

Une bonne première étape pour conserver la 
biodiversité consiste à effectuer une évaluation 
de votre propriété et à préparer un plan d’aména-
gement. N’attendez pas! Assurez-vous que votre 
boisé fait partie de la solution.
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